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it "p'.r surprise sous le joî)g d'une faction anarchique, la ne saurions admettre la jiîtesse-et la lugique Car par ex-
IVance entière rejetterait rette domination usirpée et se etiuple darnsle.caste M 'Donalje propriétaire di Trans-.

coaliserait conhlie l'ennemi comimun.- Cett .doillitioi, nu- ci'ipt,.il eut été fört 'urieuxcie voit' p pi-esse deiteurer"si-

jouir'lhui formée, des gens île bien, e'. u des' agéiles let.cie use4eyant le verdict qu. ;oda'nin aicti' de ses mem-
plus rassurants le lavei'ir. b'lres. et lcoiimle elle tne pouvait'retonnattre lt règle que ce

Hier, ]'Assenblée Nationale, réunie devant I-. grille du verdict; talfîssait,eile S'est 'cironone en masse, et elle

palais législatil a passé la revîe de ces ganles nationales a monïté 'plà.quelle-.sit proclamer bien þaut, ses droits,
év r 'e t ceidt èteq ië [iour tfitde lare'a possession, elle saura employer

ille hommes. Ils faisaient retentir les zris de ivle P.'As- tous les moyens légatix en son pouvoiï-. Qui poirrait trouver
cmAblée tionale! ba/ ngards ! Vive là. Répr'- à.t'edir'é"a cela? La'! Geeede ionéal, niais ee seulè.
bli OdeS e gen!'a.ltue garde nauonal jetidait la' -l la raiéon 1Pare que, dit-elte, 'ces remoraoes etfées con-

ma niq- rs n vcesso.Au mentaires epeuvent plus tard faire parjurer les
momentoùI.e défilé,.qic a luré.trois heuresse terininail, ou juries,-larce u'elles peîvent iifluenuctr les juges-' Ën:vù-
an iãit-Prié''du général Oudinot, qui précédait le, ité, est-il possible -Pavoir une plus mauvaise opinion.de no-
aorp's'de"armée' des"Allis dont:l nIereonini'ndruent, ' tre peuple et de nos juges t Est-itpossible de leur.faire tun
'La guerre ciîtileident Par'sa'étô je-t1iétire.û'a leuiretu. outrage. plus'grand 1 Car c'est les accuser d'énte capables

.«ement eut de cohtre-c:uip dlan's 'anuine 'ville de la proviice de manquer à leur conscience et à letirdevoir, de·'forfaire à
a'ecetion deqMrulie. ~Là,une t'ntativé i'insur'iec- lhoinnieur, et par linem% reindignies de toute confince.

tionr éclate le m'me jour, et-à-dire le 22, ce qui sem-- Nous aimons à croire qiute notre ionfrère ntavait pas ien..
ble' établiï tin'sorte deecorrélition entre ces. deux évéie- tion de juger ainsi nos' populations et nos juges; nals il îue
m'enîs."rMais le 23 la-grnlie "nationale et lParmée avaient saurait nier,è q'ches' là la conséqttencede ce cîuil a dit., Il
étouf 'dette émeute d'ouvriers séditièux. Il 'a donc lieu fait injure'à tous ins concitoyens en vernnt,dire qu'ils sont
d'e-spérer que l'ilceddie ne se propagera phis, nrintenaît capables de se parjurer ; et dleplus il parle coiltre les droits

q'uî'il'est éteinat'à Paris, son pin.'ipal foyer. 1t'-de la presse, en préendant qi'illaiesti défendu de commen-
" Cette grandevietoire obtenue; il restait à en avo 'profiler teret diseme le verdict d'un jury. Mais nc.lre confrère
et cette science suivanît moi,' se résuinie cileu. mor. ni voudrait-il bien se souvenir lii langage qu'il tenait, il n'Va
faiblesie, ni excès. Laréatior poussée ti'op loin serait. fa- que qutelques mois, lorsqu'il. sest agi.du verdict'rendu dans
tale aussi bien qttè 'ihdifférenice avetugle' Nois ne dec onus l'affaire de' M.M. Beaudrv et Leenrng. Il ne teouvait pas:

lias oublier ce 'que voulaient les enrnemis le 1lt dre, mas alrs d'expressions assez fortes pour censurer le verdit:t,
nous' devons aussi 'nous siuéiceuir que, si coupables q2il rerndu par le jury; il disait qu'il ne croyait pas qu'il y eût
soieitce sont dles concitoyens et des frres. Jusq.u'à pré, au monde tn autre pays où luon eût rendu pareilrverdie.t;t
sent, itAssemblée n:itaonale n'a poinrt méentu ces dei or- por tant que dit aujourd'lui notre confrére Si nous ne'
ires d'idées ei de sentiments: Ele a d'abord instittué une nous trompons.pas, le voilà eri'opposition .avec i-même..
r,onmission'il'eunquète, hargée ,de echerrcher quel!e eue comment.expliquera-t-il etteecontradiction? f st-c.e que

drigine'di'comnplot' et' quels nut pu étre ses rapprt a'vec par hasard il dirait aîujourdhui qu'en parlant, comme il le
l'aitentat-dbl15 mai. Avant hieri, elle a voté uni) décret par faisair iidu verdict dans l'afaire' Leeming, il savait qu'il agis

suite duaueI les'inrdividtu 'uiontpis part à l'insurrection,'sait illégaleieit,, ct qu'il commettait , un .méprü de cour;.
seront tranisplêtés-danYleps iiossessions françaises d'outre-me Nous avons neilleura opinion quie cela de. untre confrère;.
autres que- gI'Aérie.Leîurs'- feimes et leurs enfaints pour- nous re saurions croire qu'il eût voulu etnfreindre ,les lois
ro'nt Ie'ssuieë 'es cliefi/fan'éurs'ou.instigaueurs de l'insur- de propos délibéré ;ee serait une' injure.lui faire, et nous
rectiouî,'et 'e'afor'ats éëérdés 'qii y ont pris part, seront juî'àés somnmc loin d- vouloir en agir dle la sorte à son égard.

par des consdil'de'tre. (e décret n'a guères été atta- : Dans touis les cas. nieqtue soil le résurliat lu nouveau¡
qué quepar MM.' Pierré Leroux' et Caissidière. Ce der- procès intenté à M. Mc'Donald, et à M. Fleet(le rédacteur
nier qui avait obtenu-nagieées une sorte de 'succès d'étran- di Transcript), nous croyons que r'est une nouvelle.raison
geté lir-la franchise^p!ébéienne de ses allures, a compromis qi doit engager la nresse à demarnder au prochain parlement
à un tel point ce succès par le rôle ambigui qt'il cherche à une loi pour la protéger d'avantage, et lui assurer, ses lioits.
jouer entre la cause.de Porilreet celle de l'anarchilequ'il ne re- Tant que <cite loi in'aura lias été obtenire,.il sera libre ait.
rouverait probablement plus dans une réélection, conmune un premier veuni d'intenter des procès aux propriétauires et ré-

de ses.collègues le lui-a dit, les 117 iille voix qui 'avaient. lacteurs le journux, et le les exposer sans cesse à payer'
envoyé à P'Assemb Il lui a fallu, tant sn prestige a des doumages-intérets, et ce qui est encore mrîoins agréabley
baissé, ravaler la nitié du jurojîrn favori auquel il avait dû la à aller se reposer sais !es verrux d'une prison.
lilus grande part de ses trinomphes ora'oires. Pour' un répu-
blicain sans gêne, c'est dtr'sacrcbleu!

Les' 9e etl2e légions de la garde nationale de Paris.' qui, LES PÊCIIER[E9. ,
si elles n'ont pas prêté assistance à la révolte, n-avaient.rien
fait pour la réprimer dnis .les faubourgs St. Antoine et St.
Jacqtues, ont été dissoutes. La 12e légion avait élu Barbés Nous publoni sur nottre dernière page l'article du Jon rZ
pour son colonel. ' Une épmration générale va avoir leu hal de Québe au sujet des pêcheries li Golfe.. Noirs con-
dans la'girde nationale, et d'es arme. ne seront remises dé- courons avec notre confrère dans ses remarques; seulement
sormais:qu'en des mainý sûres et dignes de les porter.a nusrditTerous ave i sur le moyen quil suggère pour la.

L'Assemblée a voté un projet de proclamation acu peuple, protection les pécheries. Nous nue croyons pas que..nous de-,
rédigé, dit-on, par le g'ênéral' Cavaignac, et qui est la digne vrnons armer nous-mùmes une goélette î'our la.défense (le
conclusion des inspirait ns qu'il avait trourvées dans l'lion- p.eheries du'Ca.n'àda,et en, voici les raisons. D'abord vûnotrë'

rnéteté et la simplicité de son cour de solda', pendant nos position comime colonie, il noir seminble que le liens qcu
trois' joursrdd bataille. L'Assemblée a applaudid'enthu. mnous unsent à l'Angleterre, devraient nous servir en cet e

biasme à ce langage énergiqiuie et-lhumîîain rout à la fois. Les occasion. C'est ici'à l'Angleterre'à notua protéger et non pas
pplaudissements ont-redoblé qgiand le brave soldat est 'e- a ,ous-C'est a elle à défendre les droits des sujets bituin-'

iti en:teries non aoinS heureui, déposèr entre les aiis nmqucs et nonl pas a nus EsIe quand bien meume nous
d F.i'semublée Jes' pouvoirs diictatoria'x qu'ele lcui avail devrions le'faire uuis-mxémuues, é serait un fardeau troplouir
confiés, tout en' 'eng'gan nà maintenir l'état de siège jus- pour nous. Il tuidrt un équipage, il' faudrait tno uatéricl de,
qu'au complet retablissement de 'ordre. guerre, un vaisseau, etc. ; la proviee a bien assez'à payer

r-. Flocn rPenanit la parole au no dii ministère,' déclaa slis encore aivoir à mettre sûr 'lpied des v'ais.'aux uir
re que-toutleme'nbres de ce dernier avaieut naguiéres ré- défendre les côtes. D'ailleurs, avec tun seul v:iaseau, e,
sola de se retirer avec la commission exécutive, qui les avait service serait inetfectihf, ce sérmit une dépense inutile. Il fauu-'
nommés, et qu'ils donnaient aiiouird'hliuii sue à cette réso- drai plusieurs vaisseaux et des vaisseaux blieurnomntés *en
lution. Le Président donne acte au ninistère de cete lé- fait île moatérie et équipages. Sans cela, les Anéricamnîs
muission collectiv'e et' 'Àssemblée vote par acclamation des se molueratt dur aisseau de la colone, et ils ie manque-
renerciments aua général Cavaign.ac, qui a dit-elle,, bien m.é- raient :robabiienit t'as dle le faire Mloquer dans quelque
rité de lh patrie, à lParmée et à la irde nationale, at. Fré- port de manière - continuer leur conduite actuelle.lais avec

sidént Sénard, qui.a fai1 preuve d'autant Ie courage quie le des vaissearx anglais de 18 à - canons, montés par 10 à
todt et, sui la prolsiitionî dii(unéral Cavaignac le imnom de 150 hommes d'èquipage, ce serait bien diférent. Nus ajo'iu-'
P'archevéqe 'de Paris est inscrit dans ne décret d'hoiimages tons que qunu même iI noirs serait prouve que les % ai.seaux
piolitiqu's." Pcis lAssemblée voté d'u·nonuimi! un dècret de la coaimie pnurraieint fa-re aussi bien ( ce que nous ne

coauile îooir exértifan général Cavaignac, qui preu- croyons uillement); nous somme sconvaincu que la province
dra letitre de Président du conseil' des ninisires et nboisira îe pourrait pa. encourir une ilépenise aissi élevée que.celle
seufs'on r iniistére. Le snir niémeè, le chef du puouupovoir cxé- que né'editerient Parmement et -'equipperner.t(le ces vais
cutif à ''fit conaître à TéAssenabië 5ishte de sonu cabi- seaix et eoîscuite leur maintien sur.un pied conveable.

t." ' Aussi oinu conc.Inois à dire qqe les pécheries dlit golfe

nSi e beaÓca en ére dép'vé .par le zéniéral CavaigaIc t doivent être prutégées par'les vaisseaux le la mérplelet

penda'rtà diàtûre du olnger, e se dèirent pas pendalt inon pas tar ceux que pourraient équipper la proviune' et
les quelques ris deS résidec1 mnJ éillon ~ne sau- ' cIs disons Je plus que ce serait probablement' ai isla-.de: 1 .. apihié résideuiénait (e ll pe, 'ne axtirlens di-ons

rait douter1qiii 'soit nonmé Pré,iden îe l'a èuhlique aux :ré à dem::nder ai Gouvernement Anglais(l e pouroir a

1re resnè élection, le 2i'juin anîrnu élé pour sa fortune cet obje, d'e maníère que l'été prohain nos pécheurs Ca.-
p.litiue"ce 'que le T3 veiléniairé a été poýur <elIe île Bo- na liens aient toute la protection edésira ble.

naparte,,mais la coinaraison s'artera pro>ablenent là, car
Cadvaignc est.reiubicain irntégre et 'onscieni'ieux. Il, sain-

e arépubli'que .ue les b iuilh s et les uadiîrca : eussent 're v ce l re s rin trmarqu er l ui fl p rtrolô e

pedue sans ei l'îur » ' . 11 1 ''..lire avec:lliugrand ntérttla belle et loug'eltîne rîîre M.
p sans' ' ' re.our T GArc.Mtnm:'r Gaillardet vint r'adressr au Courrir des Etôts-Un

slujét le l'in.urrection r Paris.Kous n'avons rien v dans nos
i'A fi léh ible ,mt ; l é
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LIBERTÉ: DE A PRESS,

:Lar G z'f de Montréal, dont depuis quelque te:npa nous
avons' eu à' dire elque'mitsrtien~ añjourd'hui t propos de
lad-iberté: de'11fesse lî fan'gage le plus extra'ordinaire et
le'plus iriconeevablé Notre confrère en effet, qui, comme

journaliste,ïdevrait'ce idas semble, être un des premiers à
défendre.sés confr~eeti à sontenir.la cause de la piese,ne
craint pas, dans un de ses derniers numéros, d'avoner:

" -qu'il n'et pas permis4 un rédâcteur de journal dediscu-
ter leverdict d'un juryaprés qu'iJ!a été' prorñonce, car il

peut-,plus tard·Pdienir'4ia1qiue chose qui' fasse mîe:tre de
côtéce verdict.'
-En vérité nous ne saurions concevoir li ;prétentionde no-

tre'confrée de la 'Gazeiet. La.preàse mtiitelim ne pourra

plus parler'de verdicts'des jurie'sj il 'va falloirqu'le de-
meure-balonnée* aUà verdicot qi une'fî"is qu'il est rendu.
par'1?orga'ne dúljury deviedtijpropriété, púibHque, ece ver-i
diet nri pou îatreý'diýuté& ni' cominer»é; il faudra bien et'

duement que la presse le reconnaisse au moins tacitementi
pour juste. C'cst là une prétention incroyable, et dor.t nous1

LETTRI- VIlI.

SPar ce qni a été 'it jusqu'à tirés"nt, douis ulevez coom-

niener à avoir quelque [l de u geli rtio iquie comme
I'ce emien iet 1a coi prnleinit -Ses prpîs eif br'. Vo"i
avez' vu 'que'ei ui y t aIreent docrs, mut; il'

n'y a pasdlor eiîrnpu ischseples; iqu'ilh nue sont prant'ncs
preécier ce'quin e leur a pas lpris, g&etla vounuiu inté-

rieure au, ministere .ne pouuvat avoir sonl eflt.que elle. $ est
sanctionnée extérienremncut, u'eCOu e iie1t pprou e1p:ir ';ail-
torité pré-existante- 'lEglise: :que c'est eni vertu Je t'e

autorité seule Ctu'ilî peuivent prèciher; car comment rion iéni
IS prêher' s'il' n'éiaieni envoyés : et 'juel cuuiissin'

conférée parcette uorité 'était· unuiveellement' rév'oquê
dès fiqlel (Cuim rd'eux euntreprènait' ce qu'on rie' lui avilit
pas en seignué. ''''r 

..- :

Il'en a t uj-ours:éré ainsi il rs l Péglir 5de Dleu et ' iei rpr'
jo)t rnau: ,qii u t lscs-;r nýstseq ec 1 etee us .ý ta1ý-l-,.... -t p~~~ a :'mir ns qecàeert
elpe contient tous les détails importants, et donne une idlée la.raison clUire.et'fodîanieitale å Iquielle j'i' r"niurs ps

exacte dd luts. et gestes de la capitale..a enuus eur, i'nss 'd'umne fouis rtueilensemnbIe 'de' la doctrine chi'rétieinn1e-ti un
seuldment retranché quelqies parng phes de réfleÑion corps le fsiîs'r'vèlésret confirmés par Notre' Sauur; at.

que le mniqude'd'espîace nous na. ffîuce" de laisser de'cté testés par'Péglise-et puares ministres qui en <uni été"êhrgés.
Mai' parmi rciàouneurs privéstoutc.t: ordre a'élê 'ren-
versé' Il' n'y a"pas' d'élèves, il 'n'y a pas 'd iîiins. ' Il

Nn'y a.pas de'nissiodu; horidi ,lcun c.aractère inMlrne'ëih.appreineont quir i..emr. lJugs ýllCre de> rerrrent hunain'; mil y' pas l'rdre pour Pi vre di nis:-
.anc de la Ra red MM èr cilue celii 'qie'poirrait donner une autor'ié pirren*erit'
Mclconald et FIet.: . . ui\cDoialil demandait un' uoiveau humaine';:il n'y a de garan'ie, d'orthod.i qum svimbole

~proés, dns. 'affie Gillivrny cotre co'l, h
procé asa . écidélquvey colne MDn aldspnr humain, imposé:en violationu 'directe d(e leur liremieriri.

libelu iîmais.a dec dommagep es n e quprlamela ible'eu)le I comme régle (le foij"Jil n'ytaient pjaýs dee domlmagesassez exre fs .pourjoiier-, u aa'néedneean ermritrpi'''l e
notuveai procés.Qant å la motion de' .Gugy pouir envoyer Satisfonipas ceux que edaeuitriét' leur devoir 'ir et'
en pisoiMM. McDonal"clet'Fleet, pour avoir pheeli eau d nacifner iuseant d icomm di uteseviteurî,rb et
et.d u verd iet quelquue, artibles éditoria ux u tir s d a at 'e di î d i a rp a s d on sbil i t c epté ' nu c e u ;ri eu t url

j.unamu ce' la p*vm-e, i. Hq-. ont accorde une régle préentronbr Pappehrtiirdr c irié et Po Iir
nisi pouir; saiedi.-Nlous ne tWron.. à ce.,bcipt autune re- pinion .e-prs géhérrule d leur: i vugrégatims. ' Voyez
marque,-attendant 'issue de 'atiire. qnelle différence inumésetout cela constitue entre eux et les

daiholiqüês. ' .. ''' 1 "

76.'. DansorganiMation delglise; nhire teenpteur n'
cdQuand ila falinai-e parir 'ssaion (des érabns- pas'vanrié-eéciipnrincipe 'de-Porre étuli iarî l.ciel pour Pexis-

" eients des tovnships) iroisiourn'aiux français, y comupris t'enexsocialmetleibien-ètrn-dougenrece-
" la .Mi"'ere.,se sont ligurés contrë elle. '.du." .' .'Il)i p6urvoir souverain:et de lautorité oit'dans la- rnrille; soit
Le Cîrnadii'na ireprodurit. ces'lignes et ad'éclaré' pluîs tard dans l'état ci'ilp est limrité,. tant rprrinsti tution 'diviie 4fî'

ne.'pouuvoir en 'dntier d'es preùves , uimimme,- vihqn'il n'- !par-ntitution!lhuaaineà:dlei .cerclsîde' p usen pluspetit
vait paspar devers !li defailspartictuleersque les auteurs de' jqu'' ce qu'n parvienne à'un' individo:qui eh¥dit-l cen"
l'écrit en.question îpourraientavoirfd.Voyez telle mairvaise re.erAisile p!ne"esttêtez etdcantrè îe'laaiIle re-
impression nos écrits on: été de nature à produire dans le préeèntant l'unité du gouvernement domestique. Ainsi le
grand public Canadien ! Nous disons le grand publie, polur maire est la téte et le centre de l'autorité municipale de la

rtuouics.-Nu.s v'oy.onspar le T'ransucri;pi.que les offi-
cien, l.es sus-udiciiers ct.les sidais présents à cetines ba

tailies drnnit lu ,dernuière gierre.,iOIrri, r'cevoir l'urs ruc-
(d;iille's bl'i-nînecur dans le um'is id ii rIchain. Ceut'n
a'i$ rîour, les bu tves de .Chiaeag'uay

LaC ST'PH RRE.- e dle ft'lontréui a pré-'
sentié soundre.e o suje t dur 'lri St. ifrrý. S. t. Cocu-
verneuir Génurm i I rénipouiîlu cuonn suit:

M. lu M.1ire etN î.îiets " C'e's avec. liaucoupîcsa-
tisfttion uIe ji reçois vtrei précreus et inure aute adres
se. je curoî. t t1 f iit dans I apprer;mnn ue .vmu
raites les ivafifg' aiurels de liarnde roit"de navigair
intérieure'par le feuve S. Laurn iet' vu.le amborations

qui )' munît ér Ô Pites par Iii oertuire îe vosmagmnifris caa
je n'u i auucîun iluiäti' quiebientét et .sois uin s 'sine libre et,
lilbéral des lois le"naVigtion, -ni..era e.onn.iss g'erale-
nlt et dP'une mareèiiei rtue la"suunré de.te route

sur toutes les auitrèUY <liii cunomm'lniqeint de h rmer/r'li'nté-
rieur dlI'Anuéri<ue du nàr'. -Je t'l.ésitne pas Jire lqu'il
ne serait pas digne (Ptne'o iét, gi'a t tri'îit·pour rendre
pratienble I.e gra-d f'e u' Canada, de e iur 'ter

dians ses progr'és par les quéliq.Ili diféié qilrstie'à r
îonuter Is*nir rèmndre là na vigatioi' ïnrfau<e, ou île in de

pdser sur.le' coinm rce,
y remnièr pair inie dépen'ses, dont le montnunt,ioous l'as"-
puentle pui défa'rabl; ne' doit pas tre onsidé'ré,'lorsq -
le comnparo ave les: avantages ceriains qui ' erî rsqutri

iretenant cette u'piinion, i ppi ous Jire fr'ritnehl t que
vouisj ne devriez -pasà'us lraisser drourager par les ilflicués

'teniporaires qui pn aialysin ti>poirfle qiiaï di'h-'iire leefforq'iui
se· l'ont pîour les amn,élioatin diiliue. La dépressi on gr
nst le resuultaut'ile'laucrise ' extraord.cinra're dlu :nîîmen.tun étée
fortement'seiiiideo cuCarniuld; cpdant'nvsagant'
de prepicme tots fes autree'puîys numiep imvns'nuupla

<re;: car la pi: prifodo qi rèéncldans ceteprovincen:
oIur effet Ileilever le crédit pubbeet de noîs faire enia
'un nvenir,pd me sene-pluhcrr et'ilus brillant q tué jtsas.ý

-evous donn;as 'rsuunuee~<' quelaiuement à' 'etdo~
i'otre adrs(rals i brer 'q' totrstit tendnà a éliora-
th'sn du'paje, et ami' rétabissemn'reîà an t'sa
prospérité commerciale, vois pouvez .compter sur mria COO-
pération constante et active."

le distinguer du petit pubic. les treize. A présent,'e Cana- ville. De méme le gouverneur dans létat. Ainsi le Prési-
.den quiia.renruduitlespneuves donn ée ipr ce Petit inbhlic, dFntiemiin chefe t centre des btats-Unis représente le pou-

-oudr a-t-il bîi. n'in dire;. la ram sur laLcnicncrei et au 'vo r concentrdé la onfédération dans i forme essentielle
'memeitre. on . jugement,. eqi pense e n - valerd e L son umté. We -prmkiipe, ainsi appliqué dans la famille
é.Ir intitulé. " Le Canadien n'a pas 'reproduit de entom- par-l'ordre de.Dieu.i-méie, e sanctionné inlirectement

nie,"' jet si réellement i! admet que ces pieuves justilient au moins dans l'étut civil, est si néessaire que, sans hii, la
Palêgue que.nous re;loussons ?...... .Mèincre. socétne Otait.pamilitelira.vitalité,'il'serait:certa-

Nous en disons autant au Canadien,qui sans doute devra ieient étrange que notre divin Sauveur-eût laissé son Egli-

au moins dire oui ou non. * se exposée à riarchie que nabsence naurait pasman'-
.x " qué'.ÿ introduire. La gra'n:le peii.ée de P égliéenteèlle' de

~'-- -iroposce par son divin foniatdur'ét'ait d'unir inut le geiro

Bénédict ion dc 3 cfches a St. orlin e-Jésus. umanii lans la raternité 'une f commune, d'uneespé
B crani J .......... .e;d'ue nt co une,ëtroi. attacl ée'leï né

.aux autres dans la communication la plus intime de ces af-'
.t r .- psrgtemps nang il! t aux belles fectio:s spirituelles que la religion fuit naitre dans les âmes.

tours dnotre segi5,yi, jeu compin let de clocheisapaible's de Mlais uine.tel ciélé n'è îiai stéa î c.h'ef et un
donner aux, soieînsreligieuses, toute.la potmpi digue de eitre suiprémerepreseiitItilt dee cette uî1n-ié et de c pouvoir;
la majesiéLde.otre Dieu, trois fois saint.-Me ire lour a, ci il est reiarîguable que le <iin iéne donné au chef su-
notre zélé.påateu, depuis sîn arrivée i milieii le. nous, n'a prée"isifle.dle i Ellise,exprime le rappo t eonvenale avec

.cesél de solici'ter. auprès les fihriciens, l'acht de cloches cette fraternité chétienne puisquon ie-le norise 'p'asRoi,
si.arded'iment détiréci pari un bon no:ub: de. s parpis- lppreuPr ourésident ais Pape ou Père.
sens ;et.nous smmes fiers de pouvoir annoncer que les ge- " 77. Comume uc.ceser d'un desäpßues, il est simlleméïit
'nreux effort de.cetitne .cur. ont.été t oirniius du, u évéq e'de Roine. Cepndat d mii nie r- e n'étairpa
brillant ,scce.', car1notre fibnque a.fait genereniejneut l'ai- seuleielit nu der do ne mlis 'Pier ' ficar et bef du
quisition de 3relled cloIhes tondues à ry d i otat lece

' es-York ùuant c en tot i utes tro s, le o S eS33 ce les préirgativeside pêýe commiin ci le primat i ni'verI
hretureedietwon .la:somme de £3 troi8 0-- de le1 lise catholique. Il est le eentre isible le ison euýilte,En·conséquence la þnedict osolenellie c s le hef visible le sa coininion, son législateur sp éio

<hes a ei ieu hier matn ilans notre église parsle, que- visible sur laterre:. lus nuîres Evques le P Eglise c sont
lon avai.att sot lorner magmiiiquement comme dans i ias qie lui delondre des Apotres;m:,en. autant%

'nos.plus beaux jours de fte.,Pendantla messe upreedarit qituuSt. Pierre seul rdétaitiîl mîtred'unîuer e 'une an
'la a e lite par mssire;M ercier îîotre étre prin %e

:cuîi~i~5û~''uîinôihreux cloeîî, d cîntîtrs, .' ir,'avienU t é tl( îlîiésaucun auifitreaprenlîdu]e
anesen cur unr nombi-e. chgœuri de hatres, accompl menit.ou à tous coleitivemecnt;er uLtant lie le soin du tràtirguprlhaile rthédaledJéus-hi ai été enf Pir're ul

lontréal, fitieteitr les toûtes dii temple dè rîdspl s bhenux éeén e r n h te u

airs de canitiques apprropri acirL;nstauice. Une foule oi ne:iillit pas. t luii avait ördolnnié. à lui secleronfir
immense ass.itait à lacéréimonie. Monseigner.de M o 4es frres lorsqu'il seraiit lne foii 'Cîîa seiti. en aiutanit u&
tréal f'i lui-rneme Ialhènedictiîn des niohî. as~sisté (le 'Pierre seu' tour employer se, mêmes e<predons, avait été'
plusietirs memibres dt cle'rge,. Avant la bénélkiion mInes- drdon né de)i, pateu upréme: sur la ferre' di tiroiupeani
sire SÎ. GerMa n.monta en c'haire et adre s aux tidèles. chrétien, en autant que l'utorité ot lrniiê de 'Eglse ré
un excellent d qtcours ur la cerm nme..du Jour, qu:il erý pand dars toit 'univers;demundalt toïir 6n organisation
inina.c dis'ant, qu il esperait qu'à' Piavenir la piix, l'union et son t, abli ssiiemet une sipirén:itf ' indiîi dhel e, le iacces-a
et la concorle regneraie t dans les famills de cette paroisse i s le St. Pierre, seul cn on tojors fecl'né les fonti '
conimedu temps du défuint et regrett tateiur qiuii raita tuujulrs exercé les evoirs e te ailrésnatie lu Pai
dirigée pendait nit si grand nombre d·';unnées . . est acutant %un artile' le la révéla'on' Jésus-Chri.t,

Troisparnains et trois marranes pris parmi lem plus nota- article de foi di vine dlas P:ise, <uie, sainte, etholi icet
bles de la parisse,occpatijrent les premières places près îles · 'postoliquei( lue la doc'trint.de la Si. trifité.
cloches, c'étaient M. Joseph l3nen et s'n epiouse, Louis 1e- '7S. Nous vorons ianris 'ete éconie la-agesse et
langer, ëcr., lieut. cplun"l .de miliee et son oprse, et M. bonté'·île oittre Divin Réilempicur. (ar ?Elie reçoit parélix Ch rrn et so n époîusc . La collecte et 1esdons gé. n r
reu x d es parrains et tics m arraine., ont - t r mn é c ni total la ran e a r s pr éle divine s oet infailbb le.-S ans e! ga-

ra otie par des lrcnie'sses tlivïi'iies et i-alibe.salis e!le l'uî-
somIne.d £1123 0. . nité i dne seule bergerie sous Id nit Pssieur ne pourrait,'

Dans. ;,aprs-nidi, tel qu annoncé le matin Moneigncer te ' dioenu . Sa s elle e puple fdèle di troupeau ie
de lontral monta- en chaire, etfit ùuin onmbreu 'uiîditoi-

re, ne'exceîenein~rcîuio, oùoii~aiiresîtoe~ i s'cicr Jess-(hrist rie lilicrrit êtrti réýOrVé î(leserusd dc
reaune exceene nrucn, ou lntra tes.cre ten- trifie que les évques apostats on liéréiî?pes piorraient in.

dit aulong, surles gram bienfaits de latem .ice tl toJiuire et leur faire atceioe, cmn les enseigneteints
et sur ceux non moins grands de la.bonne di ation. J'es- r.le e ,î,ht n e-d'un

p (re, a d é e énérable prélat que cile p erolPse ne reSte- mreponsa it 6, Sauve ur ra n l gle te ' sei e d'n ,se

r apas en arri re des o .ires, t. gu i I exem p e de . o uc r1 or in a t on d e 'p o urré ait a négliger ale dreste sse qtiel . o r;
«< vWle, ngilSte. Mlarie, d/Ic embrassero la tempépan elo, un premticrîdlirèiue seteoanè one dtes A euie n

Lorîgurulelle lit)un emer miinistre, rnnrite ootle yvnk cii il'iî.
, ce otale L que, comme ino bre de paroisse , elle. fera lui p i re n ip i -å '

de généreux efloris pour procurer a la lenesse, un Sbonne . . ,* . . a .
etolid é Cui proâiratt des;iiioyens que la iet aucune r.. ion il' 'plp iluera r. onoent ésen devi-endtil

à e .aolieosetion, n p la que m la soire (la source nécessireieW emprutèe iu.,poir
« à a diposton.'irituel et de la jpdc in ir despersoines (1q1 II /nNoC(R sse le ciel que les paroles sorties clé dia bouche de ce p e eão e l es pur'è led DieuS uns e lliii

dugn évque lé uêîés e s'ueri '''lent eîi,:ore évéiliies (ilut'è- eîeDîiu ai
digne avêqueaient iîi tsset. ni.yeia à exéciitin !) .. v V .- is rahrus en o

E nlin , gr ce a 'ac ui v t eé i a déploy ée' M . F . Pariseau ', Pa oserait bien vie divi u re l é -ml e si o ri e ' enst e as i -

entrepreneur, les 3 cloches, ont été moniotéais le. même jour, ito lesi s naursattres, lenua î'o uie r's te 'as par-'
p Jnu0 lu i li's raisîîanellirs privés. "-ai, cielitnuArins niriit trucurut--'

aiu haut des deux tours, asez tût pour pouvoir ètr: n,'e ;,né ild'un Athîae. et le gcail conft'esur d'Alexaudrie au'
a d t de gr. qui a .e 'cette pr aomspag i triicionePrésiequesonz
d'une -arde d'honneur à cheval, et.emipor ai avec un les r..i étéavat"Ilreleslepour,

.Zr e'easai sul rüesMotre ui. saus elkle prnr;
bénédictions des ihabitants de' Si. .M arti grmiii noublieronth'derîoire liiiES'uéqllc pr'd
las de si tôt le beau jour de fête, ou;i ussi environ 110 e- ees rtu'i ri s, local s lar afgai(iond'u voiraniise-
fants out c.oumnuniê pour la première fois île la main de iNî- .le,.iinirit., .et cans la îCgaliind'l'tinnîtoir

.fi . t. 1 (que ce princlipe consacr enitolr. lemlqed .
seigneur, qui, de, suite .leur a ad:mtr l:scremeni e .

lier et d'écraser 'lcur frere fle ef erranit, le laissat san s
confirmation ainsi qu'à un grand norrci d'autres plicrsoniies. pri-

Oh ! rehIgion que tes fruits soit consolant-i.i. .i e .
-PUSIEsion pour' le vulgaire et ;fuô et le comniiserinon poor,
S. M3l..sgen. vertcueix. Sans la sup.é ai e Ji i Pape, cnt un h] ot,

. les drtines île l'église, egéé'rermet e pures opinions'
huri.s, et le gou'eriuurunemet lel'égise en routes sortes'
d'- anarelu,îl. de tyrnmrtue et e' confsion. continuer.)
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